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BASSES MIMES
L’Historien. La danseuse.
Le Roi de l’Or (Le grand Juge) Le capitaine des Archers. L’Ermite. Le bourreau.
Trois Soprani soli
(Choryphées) Un amant. Le souverain Pontife.
1°" officier. Un marchand.
2° officier. Un empereur.
Un homme. Un bourgeois.
Un important. Le Héraut.
Un archer.
(I1 est indispensable que le rôle de l’Entant Jésus soit chanté par un jeune garçon : il ne peut, en aucun cas, être interprété par une femme.
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PROLOGUE
Le rideau d'avant-scène s'ouvre, et l'on voit L'HISTORIEN @ l'avant plan; le chœur récitant est groupé derriere lui. Tous sont vêtus de robes blanches. Un rideau de couleur sombre masque la scene.
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SCÈNE I
Le palais de LA REINE DE VOLUPTE.
Salle du trône - Les murs sont ornes de mosaïques byzantines retraçant les hauts faits des grandes courtisanes.
Du haut des coupoles, pendent en ex-voto, des richesses inouïes, dons des rois tributaires _ Sur le sol parsemé de buis. sons de roses, des lits vastes où les amants choisis se livrent aux délices de la table.
Images sensuelles parfums aphrodisiaques, musiques discrètes, mets délicats. servis par des esclaves nus, tout est réuni pour exalter les sens jusqu'aux plus rares salisfactions.
Au milieu de la Salle, se dresse, comme un autel, le dit de pourpre où la Reine, vêtue de ses cheveux d'or et éten due Sur une peau d'ours noir, devise avec Auferus, debout à ses pieds.
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Tous abandonnent le festin et regardent.
Subitement, la Danseuse a relevé son voile; d'un geste habile, elle s’en drape la tête
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Les femmes se pâment sur les lits auprès des hommes énervés, et les couples unis chantent la Volupté.
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Ils rient.bêtement.— Le bücher du fond de la place, 26 actionné par des tortionnaires, flambe avec vigueur. La foule se précipite pour voir de plus près.
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ZX Christophe passe, sans détourner la tête, devant l’estrade où siège le Grand Juge.
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Les zens, craintifs et murmurant tout bas, se sont massés à gauche, tandis que les archers, en ranz devant l'estrade, lancent une multitude de fl
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Le Capitaine lance sa flèche, qui, rebroussant chemin, vient se planter rudement dans l'œil du Grand Juge. _ Celui-ci pousse un cri terrible.
LÉ Ne (eri) LT Auimé td=5e) Grand mouvement FAT — ss F2 qe = ms,
DT ELLE Ha!
Sop.
Count. Que se passe -
, LA FOULE Qu'est ce douce?
Téo.
Que se passe - Bas.
R.L.10142 & Cie
autour du Juge et dans la Foule.
n, UN ARCHER
© | SR JON LIRE D pen) à ||. == = ER, He RÉ PR 7 ES CVS SE 0 UP, ESS PES EE DZ A | LS DE ES /5 |
La flèche a crevé l'œil du Ju - ge!
É : a + Se —= = =
vil? Com ment? O0 pro = SR = ; Comment? Que se passe-til ? O0 prohe = — EE RES | til? pe Quest ce donc? Que se pas_se -til? 0 pro_ ha > oi ——- _— — >:
EE LEE uge se meurt! Que se passetil ?
aa a _—_— Re Le Grand Juge se meurt! Quy à til donc?
RE A PTT | PRE C4 Dés mm mme Smet ht CR NM L'URSS UNIES HP 7 ASS A EE EE DS EE EE 192 CES DE — "LIN" 6" UP JMD 2 /ÆU 4 lo — Far UE nn." “"#
nn RE à bell Colebel [50% Li
Un peu moins animé (= 80)
= ncel Cet homme __ est douc un dieu, puis - que La mort ne peut lat _
HR — RER À GE ES fes = È = = == — == Et = Sidi, = se! Cet homme est donc dieu fuis 3 ne mort ne peut lat -
és = ——_—
Eee 2 2 [7 — di pol Cet hom - me douce un dieu, puis que la mort ne Pat-teint
Lrès marqué
SE == ===
_ drel
Cet homme est douc un dieu puis-que la mort ne peut lat_tein Un peu moins animé _—
| J et marqué
Une grande ombre affectant , Ja forme d’une tète de bouc, »72 traverse et obscurcit la scène
Ahl... Ah. Sathanaël, tumas du- pé!
" es a _ EE ——_—_—— —_]_]————" ——] ——— » A ? = == —e— ' EE es F _tein-dre!
—— —_—_—_—_ —_—_—_ ———__ _——— _—]— av’ v À -teiu-drel mu, ZEN 5 pas!
À s Tromp. (de la scène) LS == 7 — = = EE == t F Récit, a l'uise —— Largement
SOS ES PS EN © ES VAS EE © PS | O0 CT ER ER | A 0 EEE à eo PQ EE ER RE 2
On amène un Mire qui s’empresse auprès du
Juge. Et la voix de Christophore,environnée Un peu retenu Les LE Se Lies =: ES de célestes harmonies,se fait toujours entendre. {Modt animé # 76) SEMEREOTCROUSS ARR ERRRES h » à #. CHRISTOPHORE es SEE 7 RE a ris ts ef Par A RE —_— s EN LI DER ES D On NE En Le RS = / ES EE D SL nn en © PE D a Se a
derrière La scène à quuche
ESTE É
ne ne a Tén à TE É,7# = = és, — a a a
Un peu retenu
A ———.. À (Modt auimé) æ:
Saxoph.) D —— te © À
R. L.10142 & Ci‘
273] au Mouvt (d=80) 283
LE GRAND JUGE 0 se
DE | DE t E =-=: Ses 3 ES RL Cr ES EU P, PR ER ME (ES) PE SSSR ESS EE DS EE RENES GER 250 Œ
Ce chant... ce chant, je ne veux plus l'entendre!
Là x Cbr RL = CES QE:
au Mouvt A À __, SrEULRESSSSUE DOS CR Ce — ( DOCS DUTr CENT On fe SU SN ER EE. OS Se ES NV TA Lee Lg
Le:
GAJ.
ben ——— Are PDT RE AVES == LES RS DH? | a Be —— = v-pA RE D'un geste brusque, il arrache de son œil le trait —. k Pr TT meurtrier, et aussitôt, il s'affaisse lourdement. al è L] RÉ —— = D. SR — —— tranche la té - = te! Je veux voir sa te - ta tom.-berl be y NN a ———
Le
R.L.10142 & Ci*
On emporte Le corps, tandis que s'avance le bourreau ,en vêtement écarlate _ Il porte une longue épée à deux mains.
au Mourvt (d=80)
BTE Rey ER
* ET PERD E [He [Sr
SCe!
Un grand silence se fait dans la foule anxieuse, et Christophe chante toujours.
À CHRISTOPHURE en retenant Largement (@ —66) BR > LÉ À À
| Hs SR a = LE O ciai_ re mort, viens me QE 1 Sop. PE Er = = EE ® | AE : = — ——————_—__—_— ES LE :
&l= AS aus Sop. a ——_]———"…—" pp = E— T = LS - LS
FR
en retenant Largement
RD Hi EE NET SE, ct CS CR "29 SR 0) Ne CR 20) PR DE \ , A 2 — | —8—-
= ppfe fe 5 fe fé
Le chant de Christophe sest interrompu (275 tout à coup. Grand mouvement muet dans ia proue qui recule vers le milieu de la place.
Chr.
odss DS es) . long e— L E— \ silence Este] PoN
TE 1 DS RE — 18 RS D ——— = SE Cars, e— 3 ee Dre , En Lg He eo er 0.
= 7! C# 72 TT El. MN = û 6 LA Q o |
R.L.10142 & Ci-
Alors une voix reprend le chant triomphal, très doucement, d’abord, puis avec de plus eu plus d'intensité. _ Et l'on voit paraître, venant de gauche, Nicéa, toute rouge de sang. Elle chante en avancant à pas lents,et le peuple recule religieu- Lent et solennel (#=vers 60) (en augmentant)
RS
Ah NICEA En 173 He 3 es 6] 63 ED TEL QU, DR (OS cc 0 ES GR OR SR DR ns M) REED IEES SE EE D {ES RES RE LT A | Zn — 5 FN pl Sn ee ones [Tex | HT 2 T0 ER: Ses: DS LORS DE) En D EE DE LIT D le DE JS Ir JA ur ©] nl BROSSE EN ESP ES SSNT LIN CS UM ER NY LAS D'UN ÆRSSS OR CSS DE‘ ME
= = a GE — oo a
A 4 Sop.
Lo +8, : = _ arr r —œ = er = ——— Dar ee ——; 3
É a Count. :
- sement devant l'apparition.
en élargissant
DR En - tendez tous lesvoixloin - tai-nes, qui chan-tent là-haut dans la. © crese. moto
DR ne Viens Chriss1tos 0" DOTE vivus à iuus.
Fai= — — — ; = : 7 EE
Vieus Chris _ to
er | k | 1
= ONE RE: vieus à nous
2 Bas. = E o BALE j'ur =} DA CSSS 0 = Viens. Chris _ to S pe, viens à auus à D f——— A ES UC ET EST PES CU CS D TU CS 9 EU = al ER = — Æ Q = ===) [_4 COS) DER CUS DO LT Ve ) ce S ET 7 —r 3 + E : À à VEN GUN = tn pho - re, viens à nous.
y A à PSC. CE [1 # = À LE em: a —— D BUS nn: 5 Ca 3 a D = Vieus:Chris to £ HG = m2 viens à uous. ©] A°y# Tén. me | - — y | + Se — Ce ARE AIT À 1 NN L Dr EE EE ES’ D Vieus,Chris - to phO re; viens à nous Bas. à TRS Se nn CE = “3 1u, ALTe ——————— EE" Lens ER ETT —=—— Dai + ? ri; Vienus,Chris _ to = PRO = re; vieus à nous.
Saxophoues (derrière la scrue),
R.L.10142 & Ci®
- ZUI.
3 Sopr. Soi A É— me D LE US ee a de nd,
M CIRE ET Es d RS ES Do D RS RS | D OR) (ES SP, EL RE D [y = LT A D D 1 SA AS Gloire à Dieu dans le ciel Gloire à Dieu dans le ciel. À A a T ET 2 # . = EE ——————p 2 —>+—7— RE ER — EE Gloire à Dieu dans le ciel. Gloire Dieu , , A € -Æ Fes + ESS REDON Er ut EE ——me—_—__—— |] ee LC se ms Gloire a Dieu daus Île ciel. Gloirea Dieu daus le ciel. Gloire à 1° CHŒUR a! : 2 A A ce £ Rx eo | Es Nr — = a — SE a: CEE RE 2 RES CE — C) MORE CONSRSD CORRE CS SON TT ES EE CRE NS PE Gloire à Dieu dans le ciel. Gloire à Dieu Gloire à NE — ———_—_—_———
Gloire à Dieu daus le ciel Glcire à
loire à Dieu daus le ciel. Gloire 4 1e Gloireà Dieudans le ciel.Gloire à Dieu daus le ciel. Gloire à ah 2 + B. £
Gloire à Lieudaus Île ciel. Gloire à
R.L.10142 &Ci*
vo.- lon -
-ne dim .
dim .
de bon
mes Fra de
mes
tous les hom
boum
re
Tr
te aux
paix sur la
paix
(bien chante) Et
aux aux
# TNT # nt , (] (] ( Nub (TI [TA Bubi Rubi Bübi [TI CIN TN 1 [ [l 1 ! l [l . + [ . M nm lil 2 ji Il © © Le] © o © = 2 © e = = = LR TI L . NL: N: U: JL Il ° S ° 2 © © © " k > Up = MT ? ] = E re HBuR a En MT | | Il < ae | œ © Ill 2 I 2 Il F) JS 2 = =] 2 2 | e| F- =] a È = 1 = 1 Se 1 & 1 1 S 1 & A es cl St a = a & a È Il a à Ï a Ÿ Î S + TRS 2 SIENS © Ÿ © = [IT < TT © IT 2 à £ UE Tree IF CUT dit ce ll © ù (l 1 | {sl : | mn | n Il n . | n | n 3 DES 2 à à | à FF à QE à all à ILE ITIINE il | Ba FPT] 1 1 [ { Û ! ! l :5 NIl3 ls l 5 “El EONIIIReS RE TE A EE NIET EIRE sall ll [| | I] © «S D NE UT) : | = 5 5 3 = x à a à _ < 2 Bt
LEA
à [Ze
——— paix à UE ES paix au:
4 Æ # = 25 QI < * DL 3 RTS c D © ès v* ILE En I = AR & QT & a QT Qt € | NI > > (I à: > : (fi RL H © | A] & 9 Em | 1 I 2 [TT S s = + Le A = il] di a r] Il = RE ÿ a ei b.2 EU) Es) JE S #1 « HT © li È 5 1 5 du ? ll 2 [Hi 2 a qu 2 IE 2 2 2 2 “Ha 2 2 2 ll : | I] 2 [À 2 F n | n . nr | | n LE la 3 MAN ES là É ll 3 ol 3 < 3 dl = Ill 3 [MN 3 = (TT = = 4 HA D 2 PURE 1) 5 d es T1 R ln Ep ts R, 5 \ RS ju 4 Si A HP] AP] \ ME bas Ke HN Ensa LE Mbaa HN y E ea n D = a
ie
Nic:
Sopr Ka
Nic.
277 Anti 84) Nicéa sest arrètée au milieu de la place _ Ceux qui sont Le plus près d'elle sinclinent et. tombent
221 ns 0 7 | | RS NS 9 à EE 3 pp Oui, lou-ez le Sei_ gneur, car Il a fait le plus grand des mi _- ra - cles;
: (avec les Sop.
te: CRE Barr. ne
- te. a a EE D = C JP, ro — = EE ——— = ES ———.
arc, - te ———— A ——— — == EE — ZE a q Hs, = ’ = EE = —" - Le. a a COy + BP ri a = EE — = UE ———_—_]—————— =" a a La U LÉ =, ——— a Re UT Ca = té.
2 D EE Ice = a" ————— ——— LE % 2: cH. -té == = a 5 DOTE ES I UN ES 2 Atos [LY: #7 = Er + F = a :
—— CSS EE MES A; Anime ES se) EE FE D | = 8 EE
USE
Q si En”. À ————————— À © — #5 —— "© — +; pe trs RTE LA RCD nm 9 _ 9 sf = A 7 RE EE OS CS DE D SE RE | ES 5 ET. APTE LE Dan TS VS RE OU ee GS 2 D ES S PQ je ji EC ER RS ES D PES RE © RS RS La té nébreu-se Mort sest chan - gée en lu-mi-neu - se
” Ze" _. pe = US Us au’
LA
Le 17 Chœur,seul à — RP PRE LS =
R.L.10142 & Cir
= æs Æ ; " ET TE @- OS |
TERRE VE CT JE À OR OS PR VS 1 ES) CR LAN RE CR CE 5 GP
Vies me Christophore est vi - vant; il en_tredans la gloi-re Sop. .#4arqué toujours marque
1" — Les > n LA = pe) Le] a a — je nn Marque 3 1e Bas. J le DAS. TES ENT o— = a — RS Cr: SAUT: ME: ) = D da a 2t Bas, SENTE ns uE=— is. A 5 a À Meme mouvyt SR — AA ETS, TS | EDR ET AR OT D CORRE CR ER Nic er QE) | ES AU LES AE ET CE EN NP En — DES JE ae ET SU RDS CR RER 1 ei 9 CE © ES D RC Tr: + gr | =) | f4 ET RSA EE 0° | | Et moi jesuissavoix. (C'est luiquipar - le parmabou - che. ES” x sut + —— #Z = 73 | s. Fé d: d EE 8 a EE — a a D — A n — —— A —————— s EE ——— a a — _— =. ’ La —— a # RE TE —., == us F TRE ! ke MT: Hé — #1 RE a a a FE. PEN - PES TL): # 2 D 7 Li SES LEE LIFE, EE — — B = a a a EC 4 TL === ER me à <= = EN = r- = SE RS à CL 7 À LE g D | Ù D D — a a ù = ; D = |__y #14 RS ES | D RS UE] M A PACS rer TE ER R O
Nic.
PA
Tout le peuple est prosterné _ Une ombre mystérieuse le couvre, laissant à peine discerner quelques contours. — Peu à peu la ville et ses monuments se sont abolis_ Seules, des teintes d'aurore
apparaissent autour de l’Annonciatrice qui reste dans la lumière. . , Lent et solennel (9-60) L n F. PSS D ee "| A AE ER ER — Eden SR ES: CONS DES GUN ÆS ESS SR ET SRE | Ga PU ? LOU 2 ART NOT RS CS EP D EE ET ON ST LUE a% er à" "1 QE me er SEE.
E-coutez tous! __ O hommes, vous qui souf _ frez piu == u He — = rt RE — : = | 5 a a a a pu —= ESP ET Fm mr — a —— — EL Z2 Li e 0 "À | © ess < ——— a D à a à pit — k 115 seuls p = ee = == a —+ G=— EE — — ——— a a a pP'« Eu FE = EEE —— #— ——# Pr Lent et solennel # #!
ar À — _— HÉPS nm £ s a = — ER —_ _—_— C3 RS À LPIUALE ES ur. en = TE É A ER) GE \ #4 } EE ES EE | pi — (} Fr D Ep —} + — 7 — = Ê = ON SR 7 si EE SC SL 7 Er At UE V £ RE [1] À — Fer regar-dez au-de - là, re - gardez tous vers Dieu Pat
\ el | s Î TD ch | | | !
R = Ga a + L (FRE
R.L. 10112 &Cit
Nic.
Nic ee gn |
plus largement
APT SOON DEN VEN CREER] Et EP ENOEOS EPS, Ç ES = is] A Q ÿ V SES LS CS ES D Re ES D D 15 = LES) "AE EN ERSRSRREn] ASS PSS DEN GRR CRE
Et que la sainte Chari - te à ja - mais cresce, j
CHŒUR TERRESTRE
CHOEUR CELESTE
Le premier plan est entièrement dans l'ombre. Les voix mystiques se rapprochent. _ Et l'on
Bs1 mapercoit plus qu'un vaste horizon de ciel qui se colore graduellement d’une plus pure (d-d) lumière, tandis que les prières des deux chœurs, celeste et terrestre, montent vers Le trône u sa de Dieu SE CE — 2 — ———— À CR ———— — —_—_—— À —_—_———————————*%" RE Ar CE A 2) ee au!
- mour!
——— CA AE 4 à: _— EE —— —]—"—a—a—— EE LE haut____ des cieuxl__ —— PRE — = EE — RS a —————_—_—_—_— ———_—_—_—_—_—_—— haut____ des cieux!
= pret. [=] Ca = RE haut des cieux!
—— FEÆ 2 = tte 12 = — = —— 1 SES baut____ des cieux!
AN A le ——_—_— TS, DR —— Le EE ——— : = He Œi'e =E RS PS a 3 == a a a d — rar ——— ZT. c TES EE — _—— — 2 EE — — __ _ _— LA J a d 4 d RE ———_—__— ———, dim.
RE a D —— —" ——_]_ _— D —— QE —— A.
Der Si ee ja | —— _— Eur a —— EE — M. . RE] CRR CREER PRESS PR a 4 a — a . ST le ne FT] CR" HF I ——— HE 1,7# 1] CSS GORE RE 2° DRE CR Emsrs —- == EE a a a [==] =] ES CEE En 07 3 = ——
* J d PS n RS AS —_—
SET EEE R———
= to-phe,priezpour nous!
to_phe, pri-ez pour nous!
ie TN A a — == = = Ce = _— = — ——| Saint Chris — to phe,pri-ez pour nous!
: ee COMME Cia M a Dome
Saint Chris = tophe,priezpour nousl
40, p 2? J PASS Va = = LS
EE = = — © LA “ Gloire à Dieu!
Let hp LX A A LS: œ a Gloire à Dieul HE TR _ = a —_—_———| a Gioire à Dieu!
° we | — + sr, À a ———] ————— a Gloire à Dieu!
(Le Rideau se ferme avec une extrême lenteur.) Re © | 5 ET EEE | CE)
Ped' (teu)
Sources et licence
Texte : https://archive.org/details/lalgendedesain00indy. Domaine public ; numérisation mise à disposition par Internet Archive. Mise en forme : liregratuitement.com. Tout ce que nous ajoutons reste libre.
OEBPS/nav.xhtml
Table des matières

		La légende de Saint-Christophe. [Op. 67]

		BASSES MIMES

		PROLOGUE

		VE

		TT LIT 4 G

		LES ANCIENS

		PA 2 PIE = DES

		SCÈNE I

		RES, ET HE > N

		_— PP

		_— CS, —— LE CDS CE, EE #, ET EPS CES CS GC CR EU À

		_A LA REINE

		ED

		ER |", DR REC TRS RE ED

		ES LL

		D TRES | PE RS

		EU

		NET — ——— ——— _

		ES A

		OT OT

		ER PS RE

		B SE DE ZE; F EE PF

		LE ROI D

		COUR ST— EE

		A LIRE

		NN NN

		SCÈNE II

		SEE

		RER S POS MES 9 HS VE

		TE ——————E

		CY

		PET DS CT JS RE — — —) EE * F4 WT

		BE SE

		RER ES ES CRE

		LE ROI

		CHŒUR RECITANT

		EE — SR

		BB

		LE PRIN LE PRINCE DU MAL

		HN FN

		VAL LE

		HE

		IR

		REZ

		RÉ a — RE

		LES FAUX ARTISTES

		D | ==] ES 2 ESS

		EL EL 1 IE

		CI

		ET

		_ LE 0 = À |: PRES

		LE PRINCE DU MAL

		LES QE © RS

		RIRE R TT

		AVES ESE

		OX

		EL] LE SOUVERAIN PONTIFE ER

		LU T

		SCÈNE II

		SCÈNE II

		RS

		LT TS, AN A

		EDEN. PES

		D =] ES PR A AS PA ON PL

		EE ——]— —— PE

		PTS

		ET P

		A TTE

		TH

		PR

		SCENE III

		CRE ELA 1 7 D RES

		TT

		ER CES

		A UN OFFICIER

		SRE PRES 7, RS © M DE D RE

		L'ENFANT

		L'ENFANT

		SES ESS OS RS ENS ES

		PR —— 7 TRE: “PS PE

		DU

		RSS AL CARRE LA PTS EN EX ÆO

		PRE À

		CHŒUR DE SOLDATS ES

		TT NT — PS

		FAT BAY

		LES SOLDATS

		ER RE

		EN RS

		LE CHŒUR RÉCITANT

		A”: E À + = = E P = TS

		Z DES

		à B | SE

		DENT

		R°L-10142%. CI

		ST RS SR UE [UE QU 9 EX. AU QD DAS

		A LA REINE

		UE SR TU

		RD

		PER'T

		ST ES 09 /S SU CRE

		PE

		E- - [NA [N

		SCÈNE IL

		SATHANAËL PRES — " AV LE

		UN IMPORTANT LE

		LL

		RER

		RE —— ———_— LS

		Ÿ — # ++ EE

		AS

		LA FOULE

		LEE SRE) 7 ET PR

		LACET ER NE

		ESTE É

		FR

		RS

		LEA

		USE

		TERRE VE CT JE À OR OS PR VS 1 ES) CR LAN RE CR CE 5 GP

		CHŒUR TERRESTRE

		Sources et licence





